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les créances américaines
et les Alliés

L'entrée inopinée en scène des

Etats-Unis à la Conférence finan-
cière interalliée de Paris n'a pas
laissé de causer un étonnement
assez vit. Une demande de paye-
ment de 966 millions de marks-

or, plus les intérêts, soit en toui

1 milliard 20 millions, se pro-
duisant brusquement est, en effet,
susceptible de provoquer une sur-

prise plutôt désagréable.
On sait que la réunion des mi-

nistres des finances des puissance*-
alliées avait pour objet la répar-
tition du milliard de marks-ot

payé par le Reich le 31 aoû
dernier. Il y avait bien eu, à et

sujet, un accord en date du 13

août, lequel ne donnait rien à h»

France, la somme étant attribué*
à la priorité belge et aux frais

d'occupation des troupes britan-

niques. La convention était de-

meurée inopérante, le gouverne-
ment français ne la ratifiant pas
et en demandant la revision. Il

s'agissait de clore définitivement
ce compte en suspens. On avait

décidé que le milliard serait ainsi

réparti : 150 millions à la France,

pour les réparations; 500 mil-

lions à la Grande-Bretagne, à

titre de remboursement des frais
de ses armées d'occupation ;

320 millions à la Belgique, еь

vertu de son droit de priorité ;

le solde, soit 30 millions, à l'Ita
lie. En outre, un modiis utendi
était établi pour la répartition
des sommes reçues depuis de l'Ai-
lemagne, pour la réglementation
des frais d'occupation postérieur.^
au 21 mai 1921, pour l'attribu-
lion des réparations en nature ь

obtenir en 1922 et en 1923, etc
Tout était en harmonie, lorsque
se produisit un coup de théâtre.
M. Boyden, représentant offi-

cieux de l'Amérique à la Confe-
rence des réparations, remettait,
le 9 mars, à M. de Lasteyrie une

note de son gouvernement rappe-
lant que les Etats-Unis, du chef

des frais de leur armée d'occu-

pation, revendiquent le paiement
de 1,020 millions de marks-or.

principal et intérêts. Les ministm
des finances alliés ont répondu
qu'ils n'avaient pas la compétence
voulue pour statuer sur la récla-
malien. Ils ont décidé de ne rien

changer à la convention élaboré*
et d'ajouter simplement après 1*

protocole : « Sous réserve des

Etats-Unis. » Mais ce n'est pa*-
une solution. C'est simplement
l'ajournement d'une grosse diffi-

culté, car les frais d'occupation
ont. la priorité sur les répara-
lions.
Cette réclamation des Etats-

Unis aurait dû être prévue, car

de nombreux indices l'avaient fait

pressentir. Mais, en Europe, on
s'était complu dans des concep-
lions qui, pour séduisantes qu'elle
parussent, é:aient condamnées à

demeurer dans le domaine des

irréalisations. Les théories déce-
vantes de M. Keynes avaient fait

fortune. L'annulation des dettes

interalliées — et, du même coup,
celle de la dette de l'Allemagne
envers ses vainqueurs — « Far-

doise nette », en un mot, avait

trouvé pour protagonistes les Puis-
sances d'argent, les рас fistes, les

internationalistes, eto.

A ce propos, la loi votée dans
les premiers jours de février par
le Sénat et la Chambre des Re-

présentants est caractéristique.
Elle a pour objet le rembourse-
ment total et intégral, d'ici 1947,
au plus tard, des créances des
Etats-Unis sur les Alliés. Et ce

qui lui donne une-portée excep-
tionnelle, c'est qu'elle est conçue
dans le sens d'un véritable man-

dat impératif. Si les Etats-Unis
ont refusé d'aller à Gênes ç'a
été, avant tout, parce qu'ils n'ad-
mettent pas qu'un conseil amphio-
tyonique quelconque puisse mettre
en discussion leurs créances. Ei
le gouvernement américain a ses

motifs pour vouloir être payé,
même le plus rapidement possi-
ble.
Dans l'espèce, il ne s'agit pas

seulement d'équilibre budgétaire.
Les préoccupations financières
sont déterminées par des consi-
dérations de politique intérieure
de la plus haute importance. Cet

argent que réclament les Etats-
Unis doit servir à constituer le
fonds affecté à la « part du com-

battant» que revendique le dé-
mobilisé américain. C'est sur ce

programme que sera édifiée la

plateforme aux prochaines élec-
tions. La Maison Blanchea donc
un intérêt majeur à établir ses

droits de créancier et à réaliser
ses créances. Le milliard payé
par l'Allemagne est de l'or son-

nant et trébuchant qu'on peut en-
oaisser immédiatement. D'où la
note de M. Boyden.
On a dit qu'il ne fallait pas

prendre au tragique la réclama-
don des Etats-Unis. Au tragique,
non ; mais au sérieux, oui. La

preuve en est la note du secré-
taire d'Etat, M. Hughes, en date
lu 23 de ce mois, insistant sur

le remboursement des frais de

l'occupation américaine. Conci-
liante dans la forme, elle n'en Q>1

pas moins catégorique dans le

fond.
A. de La Jonqulère.

LES MATINALES
J'avais ici-même signalé, il y a un

an, la découverte faite en Italie d'une

petite fUle de dix ans qui est un mé

diutn extraordinaire. En s'apptiquant
un peu, cette enfant fait voltiger les

meubles et s'élancer hors des chemi

nées les bûches enflammées. El j'ajoutais
qu'il ne ferait bon l'avoir à jouer chez

soi, dans un appartement paisible.
Jl faut croire que le concours ouvert

par un grand journal de Paris, pour

offrir plusieurs prix de 50 000 francs
aux auteurs de phénomènes mctapsychi-
ques, ne manquera pas de tenter cette

petite Italienne qui a d'excellentes rai-

sons de vouloir se mettre sur les rangs.
Mais cela suffira-til à lui valoir un

de ces prix ? On peut en douter. Car, à
considérer les conditions exigées par

notre confrère parisien, celles-ci ne

pourront jamais êlre complètement rem-
plies. Et il y a des chances pour que

l'argent promis ne sorte pas des caisses

ou il se trouve. Оfi çiurait aussi bien pu

L'Allemagne est-elle
à la veille d 'une révolution?

^■■■ММШИПЯП»

(De notre correspondant particiilier)
Berlin, 23 mars.

La chute du mai к se poursuit dans

des proportions inouïes. Le dollar valait

220 marks il y a une semaine, 250 avant-

hier, 270 hier ; aujourd'hui, il a dépassé
le troisième cent...
Le prix des objets de première néces-

sité suit maintenant de près la valeur du

dollar. La viande est déjà à 35 maiks la

livre, le beurre à 60, le café à 100.

La Banque de l'Empire multiplie les

émissions de papier-monnaie. Les ser-

vices publics, chemins de fer, postes et

télégraphes dont on avait à grand'peine
équilibré le budget, accusent de nouveau

un déficit énorme qui doit être couvert

par l'Etat.
Mais le problème le plus effrayant,

c'est celui des salaires et des traite-

ments.
Les ouvriers et les fonctionnaires voient

diminuer jour par jour la valeur de i'ar-

gent qu'ils touchent. IL vivent depuis
longtemps «sur le minimum d'existence».
Les prix augmentent et leurs recettes

restent stationaaires : forcément il doit

en résulter une disproportion qui pour la

plupart d'entre eux signifie la faim, les

privations de tontes sortes...

Tous cela fait, d'une façon admirable,
le jeu -des communistes.
On peut dire aujourd'hui, sans crainte

d'être démenti par les faits, que l'Ailema-

gne est à la veille d'une révolution, plus
sanglante que les précédentes
Ede commencera par des grèves.
On peut dire aujourd'hui que dans n'im-

porte quelle fabrique, dans n'importe
quelle usine, dans n'importe quelle mine,

la majorité des ouviïers est pour la grève
immédiate.

Ces grèves auront d'abord nn caractère

économique ; mais elies ne tarderont pas
à devenir politiques et révolutionnaires
La république allemande se trouve gra-

vement menacée. C'est le gouffre qui
s'ouvre devant elle.

Ce que je dis ici n'est pas basé sur de

vagues impressions, mais sur des faits

précis.
Que fait le ganvernement allemand

pour conjurer le danger ?
On peut dire que tout le pays est en

état de siège.La Reichswehr et la Schapo
ont reçu des ordres secrets. C'est une es-

oèce de mobilisation qui s'opère.
Malheureusement une grande partie das

troupes n'est pas très sûre. Les officiers

sont en majorité des monarchistes ardents

qui ne feront pas grand'chose pour pro-

téger une république qu'ils détesient. Ils

préfèrent une révolution au régime ac-

tuel.
D'autre' part, plusieurs « centuries » de

la Schapo ont fraternisé avec le mouve-

ment révolutionnaire lors de la dernière

grève à Berlin.
L'avenir est sombre.

A. L.

Tchitchérine
et la Conférence de Gênes

Pari3, 30 T.H.R.— Tchitchérine au-

rait déclaré dans une interview, qu'il in-
sistera à Gênes sur la nécessité de con

server les bases du régime actuel dont

l'abandon mettrait en danger l'existence
même des soviets.

Une dépêche d'Helsinfors, au Times,
annonce qu'une mobilisation étendue de

l'armée russe est en préparation et elle

pourra avoir lieu avant l'été.
L'armée bolchéviste est composée en

ce moment des classes 1919 1920 et 1921

soit enviion un mil ion 200 000 hommes

Les hommes das classes 11 et à 18,
ainsi que ceux des classes 20 et 23, sou

10 casses en tout seront appelés sous les

drapeaux.
Tous les anciens officiers ont été avi-

sés de se tenir prêts pour la mobilisation
Les voyageurs rentrant de la Russie

déclarent qu'en c^s d'un échec de la con

férenca de Gènes its Soviets lanceront

une offensive contre les E'ats limitrophes
de la Russie.

proposer des prix de plusieurs millions.

Ça n'aurait pas coûté davantage.
C'est un peu comme si moi même,

modeste chroniqueur, je m'avisais d al-

louer un million de livres or à t homme

î qui parviendrait à refréner la spécula-
tion de nos mercanlis Je puis dormir

tranquille. Cet homme n'çst pas en

core né.
VIDl

Lénine serait mort
Reval, 30 T.H.R — On mande

de Moscou que les médecins

qui soignent Lénine diagnos-
tiquèrent une paralysie aiguë
— Le bruit court à Rome que

Lénine estmort.

Les nouvelles pessimistes concernant
la santé de Lénine parviennent depuis
quelque temps en plus grand nombre de

Revalet d'Helsingfors.
Quoique partiellement contradictoires,

el es coïncident en ce sens qu'elles re-

présentent Lénine comme atteint dans

sa capacité de travail, menacé à brève

échéance d'un accident fatal, et ayant,
dès à présent, abandonné en fait, sinon

en principe, la direction du gouvernement
soviétique.

Une récente dépêche de Reval n'an-

nonce-t-elle pas que ies derniers décrets
du gouvernement de Moscou ne portent
plus la signature du dictateur ? D'après
cette information,mais l'on sait si les dé-

pêches datées de Reval doivent être envi-

gagées avec scepticisme, les derniers dé-

crets auraient été signés, d'abord,de «A.

Zarups,président du conseil des commis-
saires du peuple par intérim » puis, tout
dernièrement de : « A. Zarupa », tout

court.
D'autre part, des rumeurs persistantes

prétendent que Lénine est atteint d'un

cancer de la gorge. Un éminent laryn-
gologue allemand aurait même été mandé

de Berlin à Moscou pour examiner l'état
du maître de la Russie.

Si cette nouvelle était confirmée, сз se

rait, terrassé par l'invincible mal, la dis-

parition à brève échéance de l'homme
du Kremlin. Etant donné le rôle prépon-
dérant joué par lui dans la révolution, on
ne peut prévoir quelles immenses réper-
eussions politiques pourrait avoir sa mort.
Mais les dépêches reçues sont-elles l'ex-

pression de la réalité ?

Paris, 80 T.H.R.— Tandis que cir-

culait le bruit de la mort de Lénine, un
radio de Moscou annonçait qu'il venait
de prononcer un discours politique à

l'ouverture de la session du congrès du

parti communiste.

li est Impossible à la France
de réduire sa créance

sur

QUESTIONS SOCIALES

Le socialisme

Paris, 30. T. H. R. — Le Sénat,
poursuivant la discussion du budget
des dépenses recouvrables, enten-
dit la déclaration de M. de Lastey-
rie. miuistre desf finances, qui re-
counut la nécessité pour la France
de procéder à un nouvel et der
nier emprunt pour combler le dé-
ficit créé par l'insuffisance des

paiements allemands.
M. de Lasteyrie affirma la né-

cessité pour l'Allemagne de con-

tracter un emprunt comme cela se

fit en France en 1871, pour payer
une partie des réparations.
M. Poincaré, président du con-

seil, souligna l'impossibilité de ré-

duire la créance française sur l'Ai-

lemagne.

Berlin, 30. T.H.R.— M. Rathe-
nau reprit devant le Reichstag la
thèse précédemment développée
parM.Wirth pour justifier l'attitude
du gouvernement allemand envers

la décision de la commission des

réparations.
M. Rathenau évalua à quarante-

cinq milliards de marks les paie-
ments allemands en tenant compte
des colonies,de la flotte marchande
et des territoires cédés et les biens
allemands à l'étranger.
A supposer que ces chiffres fus-

sent exacts, combien sur tout

cela, reçurent les réparations pour
la France et la Belgique dévastées

En Ital ie
Rome, 30.TH.R.— M Schanzer,

minisire des affaires étrangères,
est arrivé, *

— Les souverains b. lgesal èrent
déposer une couronne sur la tombe
du Soldat Inconnu ; ils assistèrent,
au Quirina!, à un dîner de gala di-

plomatique.
— Les syndicats ordonnèrent la

reprise immédiate du travail dans
tous les ports italiens,

à Constaniinople
La pseudo-association so-

cialiste d'Orient—La jour-
née de huit heures à Coqs-

tantinople — Les familles
ouvrières à Péra.
La grève des ouvriers des trams a mis

récemment au premier plan de l'actua-
lité la pseudo-association socialiste d'O

rient.Elle a eu pour résultat la crise de

celle-ci. C'était à prévoir pour qui en con-

naissait tant soit peu les dessous et la

mentalité des dirigeants ; c'était surtout

à désirer.
On s'est demandé s'il s'agit d'une as-

sociation politique ou d'une association
ouvrière. En réalité, c'est une associa-
tion camouflée ne se rattachant que de

loin à l'une ou à l'autre.
Une association politique est ouverte à

toute la population ; il a suffi d'en admet-
tre le credo.
L'association en question semble plu-

tôt réservée à une catégjrie d'oavriers de

ia Compagnie des trams et fermée même
à d'autres employés subalternes. Gela

ferait donc croire à un syndicat, mais les

syndicats ne sont pas autorisés par la loi :

comprenne donc qui peut.
En tous cas, politique ou syndicale,

quels sont les statuts de cette association,
quel est son conseil administratif, quel en
est le mode d'élection, à quelle époque
tient-elle ses grandes ou petites assises ?

Elle semble plutôt se confiner à la dé-

fense de quelques intérêts matériels de

ses adhérents et ignoier presque com-

plètement le processus de l'évolution des

associations mondiales analogues.
Son activité consiste à organiser pério-

diquement des grèves en vue d'obtenir
une augmentation des salaires, sans

se soucier de savoir si le bien-
être des ouvriers, qui en est le but, ne

peut être obtenu autrement, plutôt, par

exemple, par la baisse du coût de la

vie. Aujourd'hui la poursuite d'une aug-
mentation des salaires est presque un

anachronisme, alors que dans tous les

pays une réaction a prévalu en faveur de
.'a réduction des salaires qui a suivi une
baisse du coût de la vie.

C'est dans ce but que nous avons

cherché, sans succès d'ailleurs, à pé-
nétrer dans le sanctuaire socialiste ou

plutôt à nous renseigner auprès des cer-

bères qui en gardaient l'entrée, à un mo-

ment où son concours pouvait être d'une

grande utilité à la cause économique de

notre population en général et par con»

séquent des ouvriers, en particulier. Mais
ces Messieurs n'ont rien compris et ne

pouvaient rien comprendre.
Dans tous les pays la journée de huit

heures, dont le principe légitime est

qu'elle doit faire une part plus large à la
vie intellectuelle de l'ouvrier, n'a été que
l'aboutissant d'un vaste programme social
dont l'application méthodique est pour-
suivie depuis de nombreuses années et

qui, à côté de plusieurs questions d'hy-
giène, comprend le règlement du travail
des femmes et des enfants dans les

usines.
Or il est certain que l'on ne peut nul»

lemen-t créer une législation sur le travail
des enfants sans avoir, au préalable, pris
des mesures peur assurer leur instruction
au moins jusqu'à l'âge où il leur sera per-
mis d'entrer à l'usine. En Orient, plus
que partout ailleurs, les familles ouvrières
sont particulièrement nécessiteuses et il
est de beaucoup préférable de voir un

enfant apprendre un métier quelconque
dans un atelier que de le voir faute d'é-
cole s'enrôler dans l'armée du crime
après un léger stage dans l'armée des
mendiants.
C'est ce que beaucoup de mères sa-

vent parfaitement et c'est pourquoi elles
n'hésitent pas à surveiller l'apprentissage
de leurs enfants môme dès l'âge le plus
tendre.

Un programme social doit donc assu-

rer énergiquement le développement mo-
ral et intellectuel de la famille ouvrière,
soit par les propres moyens des associa-
tions, soit par l'intermédiaire des pou-
voirs publics, la loi des trois fois huit en

sera le couronnement naturel procéder
autrement c'est mettre la charrue devant
les bœufs.

J. Fua

Déclarations
de M. Scoiïloudis

Athènes, 30 mars

M. Scouloudls, ancien président
du conseil Interviewé par des

journalistes sur la situation a dé-

claré que le gouvernement hellé-
nique a, vis-à-vis de la nation,
l'obligation sacrée de poursuivre
la lutte pour la libération des irré-
dimés. (Bosphore)

La presse helléuique
et la question de la paix

§ %

Athènes, 30 mars

Tous ies journaux continuent à

publier des articles protestant con-

tre la solution proposée par ia con-

férence des Trois. L'opinion do-

minante est que ies conditions de

paix sont inacceptables.La séance
de demain de l'Assemblée Nationale
est attendue avec impatience. On
est sûr que la majorité se pronon-
cera contre l'abandon des terri-

toires échus à la Grèce.
Le journaUEphiméris Sizitisséon»

dit que les propositions faites
auraient pu constituer une base

pour des négociations de paix
concernant un Etat vaincu mais

jamais un Etat qui de concert

avec ies allies a vaincu la Turquie.
La Grèce ne peut renier les liens

qui l'unissent à l'ionie ni l'œuvre
de son armée.

Le «Kathimériniu écrit que l'on
méprise les sacrifices de ia Grèce.
Le Turc qui devait être puni est

pardonné. Ce journal est surpris
que les alliés qualifient la ville

de Constantinople de «capitale glo-
rieuse et historique de ia Turquie».
Le «Protevoussa», sur un ton

plus modéré; remarque que ce do-

cument témoigne de la bonne vo-

ionté des puissances mais ne pré-
cise point la façon dont sera garan-

tie la vie des chrétiens en Asie
Mineure après la retraite éventuelle
des troupes grecques.
Plusieurs journaux expriment la

reconnaissance de la Grèce envers
le député anglais O'Connor qui a
élevé la voix â la Chambre des
Communes en faveur des chrétiens*

(Bosphore,)
*
* *

La ligue des femmes grecque*
adresse un appel aux organisations
teministes de l'étranger.

(Bosphore)
Le gouvernement grec

se conformera à la volonté
de l'armée et de la nation

Athènes, 30 mars

A la suite d'un conseil des mi»
nistres qui s'est prolongé durant
quatre heures, des minisîres inter-
rogés sur les décisions prises ont

déclaré que le gouvernement
n'avait pas encore pris des décî-
sions définitives mais qu'en tout
cas il se conformerait à ia volonté
de l'armée et de la nation pour la
défense des droits nationaux.

(Bosphore)
Ht

La délégation mferasiatique for-
mée par le comité de la défense
grecque d'Anatolie est partie de
Smyrne se rendant à Athènes à
l'effet d'exposer au gouvernement
le point de vue dç ce comité.

(Bosphore)

La Grèce à la conférence
de Gênes

Athènes, 31 msrs

Selon les journaux,la Grèce sera
représenté à la conférence de Gê-
nés par M. Gounaris ainsi que par
le ministre de l'économie nationale
M. Roufos et le député deSalonlquo
M. Mallach, Israélite, ministre du
Trésor, (Bosphore)
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La mort de Denys Cochia J g уц natjuna!
L'Unioû Grecqae-Catholique de Cons-

tantlnople a adressé à la famille de De-

nys Cochin, à Paris,le télégramme suivant:

L'Union Grecque-Catholique de Corn-

tantinople, profondément émue de la

mort de Denys Cochin qui fut un aussi

grand catholique qu'un ardent gréco-

phile, vous prie d'accepter l'expression
sincère de ses condoléances attristées,
l'assurant de ses prières pour le repos

de l'âme de l'illustre mort que nous

pleurons. Elle fera célébrer, dimanche,
un Requiem solennel pour lui.

Commandeur BASILE MALATAKIS
Président.

hи iлиШ1ШП i,61»

Patriarcat Œcuménique
Vers la réconciliation
Les sept métropolites dissidents

viennent d'entreprendre auprès du

patriarche une démarche tendant
au rétablissement de l'union au

sein de l'Eglise. Avant-hier ils ont

envoyé au patriarcat une délé-

gation composée des métropolites
de Cassandra et de Maronie char-

gés de préparer le terrain à cet

effet S.S. Mélétios a bien voulu re-

cevoir en audience les deux prélats
avec lesquels il s'est entretenu pen-
dant plus d'une demi-heure. Cette
visite est considérée comme le pré-
lude d'un accord entre le patriar-
cheet les sept métropolites dissi-
dents. Dans les cercles grecs on est

d'avis que ces derniers finiront par
reconnaître l'élection de S.S. Mé-
létios IV.

Le rattachement de Wilna
à la Pologne

Varsovie, 30. T.H.R. —La diète
de Varsovie a décidé à l'unanimité
de reconnaître 20 délégués de la

diète de Wilna comme députés de
ce pays à la diète de Pologne. Une
grande cérémonie aura lieu en cette

circonstance.
Le maréchal de la diète deWilna

proclama la dissolution de cette

diète, dissolution consécutive à

l'acte bilatéral de l'union et de i'in-

corporation à la diète de Varsovie
de 20 députés de Wilna.

L'armée grecque d'Anatolie

Athènes, 30. T.H.R.—On dément
le bruit d'une mutinerie militaire
en Asie Mineure.
Le général Papoulas rejoindra

Smyrne incessamment.

L'opinion des chefs de parti
Athènes, 30.—Les chefs de parti

Stratos et Boussios se sont défini-
tivement prononcés contre i'accep-
tation de la proposition des Allies.

Manifestations

Athènes, 30.—L'effervescence de

l'opinion publique est grande. Des
meetings de protestation sont or-

ganisés pour dimanche prochain
à Athènes, au Pirée et en pro-
vince.

Gounaris et Vénizélos
Athènes, 30. — Le président du

conseil, parlant à ses a mis politi-
ques de la note des Al-iés, l'a qua-
lifiée de douloureuse pour l'hellé-
nisme dont elle méconnaît les

jàroits. M. Gounaris a ajouté que
ricceptation par la Grèce de la

proposition d'armisiice ne préjuge
pas l'évacuation de l'Asie-Mineure
par l'aimée. Si Moustafa Kémal

rejette les conditions de paix, la

solution duconftit seraitde nouveau

confiée au canon. Le président du
conseil a relevé, en outre, qu'on
ne saurait reprocher à M. Vénizélos
la campagne entreprise en Asie

Mineure, étant donné le caractère

hellénique de cette contrée.
L'attitude de l'armée

Athènes, 30. — Le général Pa-
poulas a déclaré à des journalistes
que l'armée grecque ne pourrait
pas abandonner l'Asie Mineure et
laisser à la merci de l'adversaire
les frères de race à peiue libérés.
La réponse

du gouvernement
Athènes, 30.—Le conseil des mi-

nistres réuni hier a délibéré sur la
réponse à donner à la note des
Alliés. Les lignes générales de la

réponse seraient les suivantes:
Evacuation par la Grèce de l'Asie
Mineure seulement dans le cas où
il serait accordé une autonomie à
la région grecque de cette région
et si le régime territorial en Thrace
était maintenu sans modification.

Le correspondant diplomatique
du Daily Telegraph à Paris écrit
en date du £5 mars que c'est M.

Schanzer, ministre des affaires

étrangères italien, qui a formulé le
24 mars la proposition concernant
l'octroi aux Arméniens d'un «home
national » dont les frontières se-

raient fixées par la S. D. N..

On lit dans les Débats sous la signa-
ture de M. Auguste Gauvain ;

En ce qui concerne l'Arménie, on ne

sait ce que les trois ministres ont décidé,
sauf que la Société des nations sera

chargée d'une mission de surveillance.
Nous espérons que ce n'est pas tout. Avec

le système dont on parle, les Arméniens
et les autres chrétiens seraient moins

protégés qu'avec le hafcti-humayoun de

1856. Il y aurait régression vers la bar-

barie. Gomme les kémalistes ont proclamé
leur volonté d'abolir l'autorité séculaire

des patriarcats et les régimes spéciaux
dont jouissaient les chrétiens de temps
immémorial sous l'empire ottoman, il est

indispensable de prendre des précautions
sérieuses

Du reste, c'est dans l'intérêt même

des Turcs. Il n'est pas une seule per-
sonne connaissant la Turquie qui ne juge
les Turcs incapables de subsister dans un

pays où ils seraient seuls. Du temps où

les sultans brillaient de toute leur gloire,
ils ont constamment eu besoin des chré-
tiens. Si certains métiers, comme ceux

de médecin, de pharmacien, de banquier,
de.courtier, sont presque exclusivement

exercés par des chrétiens, ce n'est nulle-

ment par suite des empiétements de ces

derniers. En fait les Turcs ne possèdeut
aucune aptitude à ces métiers, et, depuis
des siècles, ils ont eux-mêmes appelé les

chrétiens à remplir les emplois qu'ils sont
incapables de tenir. Le nationalisme
exclusif des Angoristes est du pur en-

fantillage.
Le home arménien dont nous avons

parlé serait d'autant plus facile à créer
dans la partie de la Vieille-Arménie située

entre le lac de Van et Tréb ; zonde que
cette région ne contient aucune popula-
tion turque. Les quatre à cinq cent mille

Arméniens qui ont réussi à fuir pendant
la période des massacres pourraient s'y
installer sans gêner personne. Ils retiou-

veraient seulement les Kurdes avec les-

quels ils étaient habitués à vivre paisi-
blement depuis des temps qui remontent

bien plus haut que la conquête ottomane.

Il faut un mélange extraordinaire d'avéu

glement et de férocité pour exclure de

ces pays des populations qui y ont habité
sans interruption depuis près de trois mille

ans,

Londres, 30. A. T I. — La presse

britannique est informée que les repré-
sentants de la colonie arménienne fe-
ront des démarches énergiques tant en

vers les gouvernements des Alliés qiïau-
près de ta S. D. N / our ne pas envisa-

ger une solution non satisfaisante en ce

qui concerne la question arménenne.

Le Daily Te egi aph dit que les repré-
sentants de la colonie arménienne à

Londres réclament la constitution d'un

Etat indépendi.nt arménien jouissant
d une sortie à ia mer,soumise seulement

aux contrôles des Grandes Puissances

en ce qui concerne sa consolidation fi-
nancière.

irisonniers turcs
en Srèce

La lettre de remercîments sui-
vante a été adressée à M. Ster-

ghiadis, haut-commissaire de Grèce
a Smyrne :

« Les prisonniers turcs soussi-

gués, séjournant pendant 18 mois
à Bounarbassi, sous le comman-

dement du lieutenant Garamitsa
(Constantin^) déclarent qu'ils jouis-
sent d'une parfaite liberté et solii-
citude et accomplissent librement
leurs devoirs religieux. Par la vo-

lonté du gouvernement hellénique
et de notre commandant M. Ca-
ramitsa nous avons matin et soir
une nourriture abondante et tout
le nécessaire en vue de notre par-
fait entretien.
N'ayant pu vous exprimer de

vive voix nos remercîments nous

vous faisons tenir cette lettre.
Au nom de tous nos camarades

prisonniers turc3, nous signons :

Riza Ibrahim, Osman Durmueh»
Chukri, Ali Hussein, Mehmet
Loutfi, Ali Abdullah, Moustafa Ra-
mazan, Ismaïl Hussein, Arif Ali
Moustafa, Ahmet Oghlou Mehmet,
Ibrahim Mehmet. Veli Hussein,
Mehmet Hakki, Nessim, Hassau
Hussein. »
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Les Grecs d'Amérique
Washington, 30. A.T.I. — Les repré-

sentants de la colonie grecque en Amé-

rique remettront au président Harding un

mémoire le priant d'intervenir en faveur
des Grecs irrédimés.

On a quelque espoir de sauver

l 'ex -empereur Charles

Funchal, 30. T.H.R. — L'état de santé

de Charles de Habsbourg est toujours

^rave ; les derniers sacrements lui au-
raient été administrés. D'après une autre

nouvelle, on annonce qu'un mieux sen-

sible s'est manifesté et les médecins gai-
dent l'espoir de sauver.

Les affaires d'Angora
Contre ie luxe

L'assemblée nationale d'Angora a ra-

tifié le projet de loi interdisant les dé-

penses exag rées lors des cérémonies de

mariage, cadeaux précieux, musique,
danses, etc. Les contrevenants seront

frappés d'une amende de 50 à 100 livres

turques et d'un emprisonnement de 1 à

6 mois.

NOUVELLES DE ROUMANIE

Bucarest, 30 T.H R,~- L'assemblée
constituante vient d'êiie ouveite par le

roi. Le message loyal d'ouverture accen-

tue les relations d'amitié avec l'étranger
et souligne l'importance de l'accord au

sein de la Petite Entente en ce qui con-
cerne l'attimié solidaire a ia cor féience

de Gènes, qui doit assurer la reconstruc-

tion économique de l Europe, sur la base

du lègiement politique et territorial, eia
bli par la paix générale, quant à la poli-
tique intérieure,le message rappelle ie ca-

ractère de ces assemblées, qui doivent
donner au рэу-i la nouvelle constitution,
ainsi que les léformes fondamentales,pôùr
l'unification administrative et juridique
Le message conclut par un appel à l'u-
nion ûi toutes les forces politiques.

Les représentants de l'opposition se

sent abs enus de la séance d'ouverture,
mais ils ont participé dans l'après-midi
aux séances pour la constitution des as-

semblées.

— Plusieurs personnes tout récemment
réfugiées de la Rustie.et entre autres l'in-

génieur français M. Louis Rieder, qui sont
arrivées en Roumanie, déclarent avoir, vu
dans le commerce des bijouteries mar-

quées par ГЁ al roumain, et qui piovien-
nent certainement du Trésor roumain

évacué à Moscou.

— La commission interalliée pour la

délimitation des, frontières entre la Rou-
manie et la Hongrie, dans la région de

Samaturef a terminé ses travaux et elle est

arrivé à Oradia-Mare.

.

— Une session s'est produite au sein
du syndicat des journalistes magyars de
ia Transylvanie, qui d ,ns une réunion te-

nue à Oralia-Mare, ont décidé d'adhérer
au syndicat de ia presse roumaine de
Giuj.

EN ESPAGNE

Madrid, 30. T.H.R.— Un décret
autorise l'importation du blé et
fixe les droits de douane à 42 pe-
setas hs 100 kg.
— Le général Bérenguer arriva

à Madrid et assista au conseil des
ministres.

— D'après une nouvelle de Me-
lilh, les Espagnols réoccupèrent
deux nouvelles positions sur le ter-
ritoire des Béni-Said.

CHRONIQUE MUSICALE

Le concert des élèves de l'école
de musique du Syiiogus Hermès

Le public ne connait pas assez les

grands efforts que 1з Sy.logue Hermès a

déployé depuis dtux aos pour deve opper
le goût de ia musique a Gon-;tantmople.
Il a créé au Syl.'ogue même une école de

musique frequemee par de nombreux
élèves. Les résultats obtenus sont des

plus satisfaisants. Giàroe a un groupe de

professeuis choisis daLS l'élite du corps
enseignant de la capitale, le Syliogue a

pu favoriser i'eciosion de queiquts ta-

lents pleins de promesses, ъе public
pourra d'ailleurs en faire la constatation

lui-même. Un concert sera donné demain

dimanche, 2 avril, dans les salons du

Syliogue par les meilleurs élèves de

l'école.
Les amateurs de musique ne manque-

ront pas d'encourager une oeuvre dont

l'utilité s'affirme chaque jour Qn y en-

tendra des œuvres de Liszt, Scnabine,
Chopin, Schumann, Vtotti, Rrmsky, Ivot-
sakoff etc. etc. executees par les eièves
de MM S. de Borikierviez, Baijanski
(piano) M. Laghos, J, Fischberg (violon)
Mmes Fomina et Fo'siaya (chant).

Le comité de l'Ecole de musique est

composé de Mmes N. Eliaseo, présidente.
Gonsiantinidi, Gabriélidis, Manaïloglou,
Taptas et de MM. le Dr Antippas, Ansto-

vouios, J. Constautinidi. M. Gonstantini-
dès, Yanco bey Joannidi, Mavioyèm bey
Z. PeksKzian,

Las appartements de laléll
Le projet concernant le mode du ioca-t

on des appartements de Laleii, pour tes

incendiés, a été discuté par le conseil
d'Etat et sonmis à l'examen du conseil
des ministres.

A Diarbékir
On mande de Mersine que le lieutenant

colonel d'état maj-or Basri bey, ehef de

l'etat-major du commandement du front

de Diarbékir a quitté hier ce port pour
ïejomare son poste.

Les appointements
Le ministère des finances a commencé

jeudi à servir aux fonctionnaires leurs

appointements de mars.

Paroisse de Scutari

Le Rev. Père Baille S. J. donnera des

conférences en français dans ia chapelle
des Sœurs de Charité à 7 h. du soir à

partir de lundi prochain, 3 avril pour les
terminer le matin du dimanche des Ra-

meaux. Tout le monde pourrait y assister.
2
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Bulletin du 3î mars à 17 h.
Compte rendu de la journée du 31
Pression atmosphérique à 0 degre et ao

niveau de ia mer : 760 nqœ 2.
Tendance de la journée : hausse puis

stationnaire «t babse.
Vent si; : S S. W. moyeaae 2

par seconde.
Vent des nuages à 5800 m. W.

moyenne 12 m. par seconde

Températures : maxima de la journée :

18 ° 3 ; mmima de nuit la : 8 ° .

Visibilité: bonne, moyennn : 25 ki'om.
Humidité;assez faible, minimum 60 0 |0.
Pjuie dans les 24 h Оорш.
Mer : calme
Etat du ciel : clair à légèrement nua-

geux.
Caractéristique du temps : doux assez

chaud et beau.
Régime : Période d'intei valle.

Prévision pour la journée du 1 :

Vent au sol : S â S.W
Etat du ciel: clair à 1[2 couvert.
Températures probables : maxima 18 °

minima 8 ° .

Observations générales : pas de chan-
gement sensible.

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

Le conseil des trois chefs spirituels de

la nation a délibéré au sujet d'un telé-

gramme adressé par M. Gabriel Nora-

donnguian, président de la del gation na-

tienaie arménienne, au Patriarcat.relati-
v»-ment àla décision prisepar la conféienco
de Paris.Le patriarcat a demandé à la dé-

légation des renseignements plus détaillés

— M. Chahverdian, représentant éco-

nomique de la République d'Erivsn, a eu

une entrevue avec S B. Mgr Zsven, pa-
triarche des Arméniens, au sujet des se-

mences à expédier en Arménie Le Pa-

triarcat le tiendra au courant des expè-
dirions pour que les facilité-, nécessaires
soient accordées par le gouvernement ar-
ménien.

—о—

Les Soviets à Rome

On mande de Rome que M Worowski,
délégué commercial des Soviets à Rome,
a été nommé représentant politique des

Soviets II sera remplacé dans ses an-

eiennes fonctions par un autre délégué.

Les déserteurs kémalistes .

, ,
, Tjr Ainsi que nous l avions annonce la

Le tribunal de 1 iKdependonce de Коша ;
4

, , . .

vient d'accorder un dernier délai, expi- Ueconde séance organisée parles <лпт

rant le 31 mars, aux déserteurs de Гаг-j du Thîâtre» a eu lieu jeudi soir à VU-

mee kémaliste pour rejoindre leffr corps, nion française, avec, ail programme,

Le brigandage en Anatoiie [une conférence de M. le Professeur Mar-

On télégraphie de Smyrne qu'une bande tain et la farce, en 3 actes de /'Avocat

turque a fait, il y a quelques jours, son Pathelin.
apparition à Primanlar, dans la région de Disons tout de suite à la louange du
Pergame. Un détachement, envoyé àla ... ,

poursuite des brigand., parvint a les dis- j fublw f ' 0 P™ celle se-

perser Au cours de rengagement, quatre conde séance le même empressement que

gendarmes ont été tués. I pour la première. Encore une fois, la

Eglise St-Louis de Péra jsa/Ze de /'Union e'ei/ trouvée trop pe-

La retraite réservée aux hommes sera \Ше pour contenir rénorme affluence et

seconde manifestation
des "Amis du Théâtre"

prêché© du lundi В avril au dimanche des

Rameaux. Chaque jour, à 6 1(2 h. du soir,
prédication par le T.R.P Bruno, supé-
îienr des Capucins.

La fête de «La Campana»
Il nous revient que « La Campana»,

Association des Employés des Téléphonés
de Constantinople, est en train d'organi-
ser pour le dimanche,prochain, 9 avri. en

à regret, on a dû refuser du monde,

M. Martain dans ce langage spirituel
auquel il nous a déjà habitués fit une
causerie pleine d'érudition, de finesse et

de bonne humeur. Avec lui, comme avec

son prédécesseur, M. Garoby, le public
trouva trop brève la demi-heure fixée
au conférencier. Nous ne croyons pas

matinée, au Nouveau Théâtre, sa 2me j que l'on puisse faire plus bel éloge d'une

grande fé e musicale et artistique. Lady ■ conférence que de la trouver trop courte.

Harmgton et le lieutenant général Su <

^ Martain, selon son habitude, est ar-
Charles Hanngton К C.B.B S О , comman-1 , , , ;

'

dant en chef des tioupes alhees d'opeu- j rlve a ce résultat.

pation de Constantinople, patronnent cette { Quant à l Avocat Pathelin cette со

fête qui, vu ia participation déjà acquise i
т^е a ip0lwé dans les artistes des

des artistes de musique et de ili-auede* . -, -,

grand' raient, est appelee à constituer le ! « <""" dullu-atre.ia Merprela de

plus grand événement artistique de ta \iout premier ordre qui, certainement,
saison. idépassent de beaucoup la moyenne à

Société de dermatologie plaquette on peut s'attendre avec des

et de syphiïigraphie amateurs même de talent. D'ailleurs.

Ce dimanche, 2 avri , à 10 Lt2 h. du

matir, séance de la Société de dermatoio

gie ce Gonsianîinople.
Ordre du jour ;

lo.— Présentation de malades.

2o.— Dr E. O/phanidès : considérations
sur le irai ternenu actuel de la syphilis.
3o.— Dr Ghckri Mehmet ; traitement

de la blennorragie aigrie par le dilatateur
de Koimann.

le palais des empereurs Paiëoiogue
Le byz'Hnrinoiogue bien connu M. Papa

dopouio a fait connai re par écrit au pa-
triarcat qu'e sur l'initiative

de

Halil bey, directeur du mi sée, le palais |
des emptieurs t aico.ogce ('lekir beraï) |
vient a'êbe réparé. Le patnaicat a de-1
cide d'exprimer ses reine|ciuieïfcs

à Halil bty.
Un incident à i'aniveraité turque
Les journaux cures reiaient en ce- ter- j

mes un incident qui est suivena a l'Uni |
versité turque de Stamboul. Le professeur !
de littérature Dr R zâ Tevfik bt-y faisan I

l'un des interprètes, le sergent Escalère
du С О С. est un professionnel qui a

déjà fait ses preuves. On l'avait entendu

avec plaisir aax fêtes de Molière ; on

l'a revu avec le mêmeplaisir avant-hier
sous la robe de l'avocat Pathelin. M

Escaière qui possède au plus haut poin[
l'art de vivre ses personnages a incarné

avec infini vent de soin celui de Pathe-

Un et Uk deuxième acte qui est une vé-

ritable pierre de louche a été rendu pdr
lui supérieurement : ses tirades ai pu
lois gascon, normand, auvergnat, tan-

guedocien grâce auxquelles il arrive à

donner le change à son drapier et à

escamoter sa dette ont déchaîné l'hila
rité générale et des tempêtes d applau-
dissements.

Le même éloge est dû à Mme Pérois

qui avait troqué le voile de linon de

S luette contre la robe simple et gri e

de Guîllemelle, épouse de Pathelin Quelle
avant-hier une confei en ce sur F.zouîi, ie

célèbre poète persan Cou ni-: il déclarai

que celui-ci n'avait rien ce commun avec

les Turcs tous les eiudiams ainsi qm
f'audhqire firent tn endre de violemet-

protestations. Le pioiesteur a его a.ors-

devoir ajouter : « Non stuletutnc F.zou i

n'est pas Turc, n ais ies Turcs n'en; ja-
mais pu rien pidduiie ». L%- protesta-
tai es se mirent a о s à м fl r et à cou-

vnr-de huets le con.vreneh r. Les élu-

diants de ia Faculté des Jemvs de cette

Université se s* ut ensuite réunis et cm

Ь Amé Djénab Chthabeddiu..', Ali Kémal,
RzaT vtik, Hussein Damsh b ys, et M.

M'guirdi th Baisàmian qu'ils accusèrent
de manquer ue patiio isrne et de naco-

nalisme.
Les étudiants se proposent d'inviter ces

rofesseurs à se démettre de Luis loue-

tions

Le voyage de Kémal pacha
Ali Kemal pacha, commandant gêné-

ral de la gendarmerie quitte aujourd hui
notie ville se rendant en Italie. En sou

absence, ce département sera géré par
son adjoint le colonel Hnmi bey

que soit ia note on a toujours plunir à

L'entendre. Jeudi nous avons pu adtni-

rer une fois de plus sa véritable science

scénique, sa diction impeccable et l en-

rain avec lequel elle mena d'un bout à
l 'autre le deuxième acte en compagnie
le M • Escuqère.
Excellent aussi M. Tcr.-Ladtville,

qui malgré son jeu réserve réussit à

faire donner Le maxlmun à chacune

de ses créations. La scèri; du jugement
au 3e acte a été, grâce à Lui, un franc
Ut incontestable succès.
Fort bien dans la note, M. Pech, en

juge ahuri qui se laisse monter la tête,
on était loin, sans doute, de retrouver
. ous lu robe noire de l'homme de loi,
naïf et bonhomme, l'élégance et la poesie
de Ciranthe ou de Percinet, remarque
oule à l'avantage <iu jeune artiste qui
apporte le meilleur soin à chacun de
ses compositions.

Le jeune Pérois qui a de qui tenir
La délégation sanitaire de la S .D .N , \ a rendu fort gentiment le rôle d Agne-

La délégation sanitaire de ta S.D N

qui se trouve en notre ville a visité i'hôpi-
tal des maladies vénériennes, l'Institut de
bietério ogie et l'hôpital pour enfants de
Chichli.
L'AMICALE.— Le Comifé de l'Amicale

a l'honneur d'informer ses camarades que
l'Assemblée générale statutaire de l'As-
sociation aura lien le d manche 9 aviii

piochain à 10 h a.m.

Ordre du jour :

1.— Compte rendu de l'activité du
Comité.
2.— Compte rendu financier. \

En quelques lignes
— Le major Rahmi bey a été nommé

attaché militaire de la légation kémaliste
s Boukhara.

— Prague, 30. T II R.— Le comité pa-
t.onai des ouvners et des consommateurs

repoussa le projet de socialisation des
uines.

— Paris, 30 T.H.R -M. Po ncaré

accepta l'invitation d'aller à Jarchtry
sans le terri oire de Belfort, pour prési-
der l'inauguration du monument élevé à

la mémoire du caporal Peugeot, premier
soldat français tué, le 2 août 1914, six
heures avant la déclaration da guerre,
par une patrouille allemande qui avait

pénétré en territoire français.
— Hamid bey, vice-président de la

société du Croissant-Rouge et membre de

délégation de Yonssoaf Kémal bey, a

quitté Paris mercredi pour Marseille cù
il s'est embarqué à bord du Souirah à

destination de Constantinople II est at-

tendu ici mardi prochain

uA SCÈNE ET L'ECRAN
ra^a,

Derniers jours
de l'Opérette Italienne

La soirée d'honneur
du comique SIDDiVO

Le Nouveau Théâ re sera trop petit ce
-oir pour contenir la foule dés amateurs

du Rire,
Siddivo, le grand premier comique de

la troupe d'opérette italienne y donnera
sa soirée d'honnsur. On y représentera
Mazurka Bleue.

D irant les entr'aetes se feront enteudre

successivement M. et Muie Siddivo
dans un répertoire des plus gais et des

plus amusants. On rira de bon cœur lors-

que surtout le bénéficiaire paraîtra en

Siddivo bébé d'un an

Simprovisant chef d'orchestre le pre-
mier comique de la tioupe Marion di-

rigéra l'introduction de Mazurka Bleue.
Ce -

c e a le bouquet de ia soirée. Ru ont

p r force à ce Numéro, nié ne les plus
irnpa-sibles.
Demain Dimanche matinée d'adieu v à

2 h 30 avec La Princesse de Czardas.
En soirée à 9 h. 30 pour la p emièie fois

Coquin de Printemps , la célèbre opérette
de Fiari z Lehar.
Lundi pour les adieux de ia tionpa

Les 5 parties da monde féerie en 4 act*?s.

Grandi soirea île Famille
Récréative et dansante organisée par le

professeur E MIN i SIAN

dans te Salon El.ECTRA Béchikiache
Sauiedi <e let avri 1922 ; 9 h

Ou daossra jusqu'au matin

—O—GRANDS BALLETS^ RUSSES-o-
Surprise! Surprise! Surprise !

—Orchestre Lk'L'L BAND !!! -

Entréepour Dume 50 Pi»

let le berger, qui arrive à duper son

maître et .. son avocat.

Félicitons enfin M. Pérois régisseur
général qui est la cheville ouvrière de

ces organisations. M. Hambourg qui a
volontiers assumé les fo clions ingrates
de décorateur et l orchestre du '. О С i
qui sous l'habile direction de son chef. |
M Giaccard nous a offert des inlermè- !
de musicaux fort goûtés par te public j
Et maintenant, rendez-vous à la pro-

chaîne séuuce dont le programme allé-

Voulez-vous rire !

Voiiï amuser !

oublier vos soucis ?

allez voir lundi soir au

Nouveau Théâtre

8Б96

osa Les i par ies
du Monde

m

3.— Remplacement de 6 membres soi- chant annonce une conférence
tants. Thomas avec (es plaideurs.

de Mi

L opérette la p us féêrique le

cheval de bataille de

SIDDIVO
Le comique impayable

J
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Cears Ш tr,nds et valeurs
31 mars 1922

fournis pai' la Maison de Banque
PSAITY FRERES

S7 Galata.Mehmed Ali pacha han 57
feiev/iom Wh-

COURS DES MONNAIES

La délégation polonaise
à ia Conférence de Gênes

Des balles pi se trompent
d'atresse

I

l 'Or 660
Banque Ottomane 275
Livres Sterling 657 -

Francs Français 274 -

Lires Italiennes 150 —

Drachmes 108 50
Dollars 149 —

te? Roumains 21 25
Marks 9 75
Couronnes Aotiich 25(40
Levas 20 25

COURS DES CHANGES
New-York 66 12
Londres 658 —

Paris 7 36
Genève 3 40
Rome 12 95
Athènes
Berlin 206 —

Vienne 4000 —

Sofia 98 50
Bucsrest
Amsterdam
Prague

21 —

i 1 75
| 35 -

. Varsovie, 30 mars. — La d-élé
galion polonaise à la Conférence
de Gênes est constituée comme

suit : le ministre des affaires Ijaponais

PRESSE ARMENIENNE
Ga terrai là mouvant

Le Djagadamard pense que la ! d)JConférence de Gênes qui se .réunit | 4|| * ïj€ 6 Avril 1922
sous peu. avant que le traité de ï P ;0llt ^es Pauvres enfants de Constantinpole
paix soit signé avec la Turquie, ne 1 $J p_. ir _ РП™.д t • < ^ÛDS !e Iiaut patronage de Lady Harington

Une tentative d'assassinat a été ! délibérera pas seulement 'sur le f Рмг ,a 'rem,ere » Con»)ple la calebre œuvre de G.Rosaini
commise à Shanghai contre la per^i terrain économique. Notre con- Qf
sonne de M. Tanaka, ex-ministre 1 frère est d'avis que cette assem-j (Ц Qrand

de la guerre, par deux jj b!ée qui depuis la révolution de :

La Bourse de Paris
Paris, 30. T.H.R. — La baisse sur-

venue ces jours derniers s'accentue en-

core. Au parquet, le trois pour cent, les

valeurs de transports, de navigation et

de sucre sont résistants. Le groupe russe

est bien plus iourd. En coulisse, on note
la baisse du Me ucan Eag e provoqué par
des ventes de Londres Seule. la Roya^
Duи h est mieux disposée

La vie drôle
et la vie triste

Dèiourii ment à la direction
des postes de Stamboul

Nous avons parlé du détournement de

3,700 livres turques commis à la direc-
Don des postes de Stamboul par un

commis nommé Alaeddina efftndi, giâce
à des altérations d'écritures dans Us
livres de comptabilisé. Aiaeddine, qui
avait d'abord réussi à prendre ia fuite,
fut plus tard ariêiépar la police dans sa

maison de Scutsn. Interrogé par Ip com-

missaire, il déclara n'avoir ço mis aucun

abus, pas plut, qu'il n'avait; trempé dans

l'affaire du détournement des 3100 livres.
Or l'enquête a établi la culpabilité
d'Alaeddme qui, de concert avec son ca-

Bifiiiade NifcZi s'appropriait regmière-
meut une partie du produit de ia vente

des timbres en faisant figurer des re-

celtes fictives dans son registre, Ni&zi

également arrête, a déclaré en premier
lieu qu'Auaeddine lui versait mensuelle-
ment un montant de cinquante livrer

turques, puis, se ravisant a protesté de

son innocence ajoutant que son camarade
était seul responsable du déficit. Mrs en.

présence, les deux complices se rejeté-
rent mutuellement la balie et se livrèrent
à des déclarations contradictoires.

L'rnquète continue.

Les amants surpris
Le restaurateur Yacoub, de Scutàri,

rentrant ch г ui, l 'autre soir a l'improviste,
surprit ton épouse, Remzié e compagnie
d'un jeune homme du voisinage nommé
Féndoun. Il faut ciotre que le tableau ne

fat pas du goût de Yacoub qui se précipi-
tant sur le jouvenceau le larda de coups
de couteau. Féridoun, assez sérieusement
Blessé fut transporté à l'hôpital, tanti s

que les a gents accourus mettaient la
main au cohet du môri récaltritrant.

Amour et coups de couteau

Autre scène du même genre à Bavz d

entre là dame Z'-kir et son « camarade»

S&mi. Mais cette fois la scène est à deux

personnages. Apiôs une... chaieureuse
dispute Sarni planta dans le dos de Le-

kié un énorme couteau de cuis.-ne. La se-

parution de corps eut lieu séance tenante

la dame ayant été conduit à 1 hôp ta e

le monsieur su dépôt.

étrangères Skirmunt, le ministre
des travaux publies Narutowiez,
le vice-ministre du commerce

Strassburger, le ministre de Polo-
gne à Rome Zaieski, le ministre
de Pologne à Riga DrJodko, ainsi
que le chef du service de la
presse M. Targowski.

La Conférence de Gênes
Paris, 30. T. H. R. — Le Malin

note que l'information parue dans

quelques journaux disant que M
Poincaré a l'intention de participer
aux travaux de la Lonfôrence de
Gênes, dans sa période d'activité,
aussi bien que M. Barthou, dont
les sentiments amicaux envers TI-
talie sont connus, causa une vive
satisfaction dans les cercles italiens.

L'Europe et les Etats-Unis
M. Vanderlip, qui assistera à la

Conférence de Gênes en qualité
d'observateur économique améri-
caiu, a déclaré que parmi les

principales raisons qui ont amené
les Etats-Unis à s'abstenir de par-
ticiper à cette conférence, il peut
citer les deux suivants : lo les
Etats européens n'observent pas
suffisamment entre eux une

attitude conciliante ; 2o ils seront
en conséquence incapables de ré-
soudre les problèmes difficiles de la
reconstruction européenne à la-

queile les Etats-Unis sont intéres-
sés tout particulièrement comme

créanciers. (T. S. F.)
La paix irlandaise

La conférence irlandaise à Lon-
dres a pris fin cette nuit. Un ac-

cord a été signé par les représen-
tants de l'Irlande du Nord et de
l'Irlande du Sud. Le gouvernement
britannique a déclaré la paix ac-

quise, (T. S. F.)

NÉ "MAGIC.. T axi m f

STABAT MATER
I Coréens.

Le ministre n'a
mais deux étrangers
et une

tués.

11917 entendra pour la première l ^
pas été atteint j l'ancienne alliée ne pourra évi- ?

[ter les soucis politiques,notamment : T.j
1

Mrs Snyder
étédame américaine ont

(T. S. F.)
Vers le Pôle Nord

New-York, 30. T.H.R.— L'explora-
leur Arfiundsen arriva à New-Yoïk pour
préparer une nouvelle expédition de cinq
ans au Pôle Nord.

La Chicago Tribune croit que l'explo
râleur a l'intention de se servir d'un'avion
muni de TSFi

En Colombie
Paris, 30 T.H.R.— Le ministère des

affaires étrangères annonce que la sen-

tence arbitrale de la Suisse à propos dts
frontières entre la Colombie et le Véné-
zuéla fut rendue en faveur de la Colombie.

Le voyage du chancelier
Schoeber

Budapest. 30. T T,I.— Le Budapest')
Hyrlap se fait télégraphier de Vienne que
l a chancelier Schoîber avant son dépait
pour la conférence de Gênes se rendra a

Budapest où il aura une importante cor.-

versation avec le président du conseil
hong rois. Le but de cette visite, d'apiès
les journaux hongrois, aurait un double
caractère économique et politique.

le problème oriental.

En Serbie
Belgrade, 30. T.H.R.— L'arche-

vêque Germanos, envoyé plénipo-
ientiaire du patriarcat œcuménique
à Gonstantinople, remit ce matin
au patriarcat serbe, l'acte de re-

connaissance de l'Eglise orthordoxe
serbe.

LLOVD TRIESTINO
Le bateau IjEOPOIj IS partira sa-

imedi 1er avril à 4 h. p. m. (Ligne de
t ,, TL .. Huxe) (voie Canal de Ccrinthe) pour Pirée,France et 1 Ita îe comme | Gorfoa, Brindisi, Venise et Trieste,

«veillantes et en tâchant de 1

La paix avec la Turquie influera con-
sidérablement sur les relations rosso-

turques. En penchant vers l'Occident,
les Turcs auront ébranlé les traités mys-
térieux conclus avec les autorités sovié-
tiques qui ne sont pas très bien vues par
l'Europe ni par l'Amérique. La Turquie
peut rester l'amie de la Russie mais elle
ne saurait baver contre l'Occident.
La presse turque de Constantinople a

déjà recommencé à fl itter les alliés
considérant
des amies bienveillantes
gagner l'Angleterre à la cause turque. | Le bateau JPA ïïjAСЖY partira
Le terrain sur lequel agissent les diri-

géants actuels de la Répub ique armé-
nienne est mouvant. Un seul coup de Varna, Constantza, Soulina, Galatz et
vent suffit à ébranler le noyau de l'Etat ^

arménien. Si les dirigeants soviétiques Braila.

d'Envan sont en réalité indépendants s'ils ; Le bateau CAMINTHIA partiran empruntent pas à Moscou leurs lus- mardi 4 Avril à 4 h. p. ni. pour Dardatructions et leur idées, qu'ils prennent la Belles, Salomque, Pirée, Patras, Gorfou,
peine d'examiner la réelle situation dela?Yalona Brindisi Bari et Trieste.
mère-patrie et d'adopter une politique j Le bateau AEM1CA partira samediconforme aux intérêts supérieurs de сё 8 Avril à 4 h. p. m. (Ligne de luxe)peuple. Ils doivent en ces heures supré- : (voie canal de Gorinthe) pour Pirée, Cor-
mes et critiques abandonner toute illu-(fou, Brindisi, Venise et Trieste.
sioh et effectuer des démarches tant au-? bateau TRENTO partira mardi
piès de Moscou que d'Angora à l'effet de д avrii à 9 h. a.m. pour Smyrne,Rhodes,faciliter la solution, même partielle, de . Adalia, Limasse', Larnaca4 Mersine, Aie-

orchestre symphanique et chœur sous la directiondu maestro N. KOUiiOEF avec la bienveillante participationde Mme A. Faviell (soprano) et le concours des renommés solistes
d'opéra : Mme K. Wassenka (mezzo=soprano) Mr. F De Nerl (ténor)N. Kondratieff (basse)
Maitre du Chœur MIRABIAN Commencement à 6 h. 1]2 p.m.Billet en vente aux magasins : d'Andria, Gomendinger (Péra)

et an guichet du théâtre «Magic».

lundi 3 avril à 4 h.p.m. pour Bourgas,

PRESSE TURQUE
Âvaot tout la paix

Le Pegam-Sabah ne .considère

en les signatures données au nom
de l'honneur national qui dit-îî n'ont
aucune valeur en présence de la
force.
Pourquoi faut-il récompenser !a Grèce

des services qu'elle a rendus à la cause
des Alliés en arrachant une des parties
les plus précieuses de notre cœur ? Nous
avons subi et no : ?s subissons encore
cotre châtiment en cédant le H«djaz, la

Thraee jjTa!es tine et la Mésopotamie au pins re-

|doutab!e de nos ennemis, et !a Syrie à !a

|Fiance qui est actuellement notre amie.

(L-g fNoos ne pouvons plus faire d'autres sa-
'

"orifices. Eu cédant Andnnopie, nous

comme inacceptable dans les dé-
cisions de la conférence de Paris

que celle relative à la
os ientai-».

Si ce point noir est écarté, nous

n'avons qu'à accepter la proposition
puissances, car en tout c»s la continua

. , .
n„,n!io act ,)д laaronsperdunotrecapitale.il est aussi

uon de la guerre en Anatolie est le oe-s ■ / .

^

, _ лп .. , tt i^| facile de faire sortir les Grecs d Andnno-sasfre le plus formidable poui le peuple |
. x -м,.а „no ivn L'pl« que de Smyrne. Pourquoi Europe neturc. L ne sert à rien de une que lon|^ y J ^ p

Gr-cs Avant tout ja | veut-elle pas donner tout ce que nous re-

dévaste ! c lamons ? Serait-ce pour tpnir responsa-
'

"bies en cas de refus de noire part ? Mais
toutes ces manœuvres ne sauraient faire
tômb;r les Turcs dans le piège.

aura raisoa des

guerre nuit à l'Anato ie qu'elle
Quel intéiêi avons-nous à vo:r l'ennemi
défait dans cette dévastation ? Les Turcs
ont besoin d'un gouvernement qui puisse |
inspirer confiance à 1 Europe. Lorsque 1

les dirigeants d'Angora sentiront qu'on Lii
leur met ie couteau.â ia gorge ils s'enga^
geront dans la voie rationnelle et se rai-

lieront au gouvernement déghime.
Angora et la paix

Le Vakit parlant du correspon-
darit du Times qui constate un

renouveau d'extrémisme chez les

dirigeants d'Angora dit que si les

Européens oublient pour un mo-

ment leur façon traditionnelle d'ap

AVIS INTÉRESSANT
A l'occasion des fêies de Pâques,

la grande maison de DRAPERIES
ANGLAISES TEIÇHMAN Frères,
Galata Buuyouk Millet han met eu

vente un grand assortiment d étoites
pour costumes d'hommes et de fem
mes ainsi que pour pardessus.
Elle espère que l'honorable dien-

lèle qui a été toujours satisfaite de
fsei achats, vou н а iui témoigner
même confiance que dans ie passé
Grande réduction

sur les prix des coupons

Placement de fonds
Ne piacez plus vos capitaux sans ga

rantie.Si vous désirr-z avoir pour vos fond.r
me garantie sûre et solide, avec drs
intérêts très avantageux, faites vos place-
lents sur hypothèque d'immeubles de
rapport.
Adressez-vous donc, à cet effet, à la

iaison de Banque G. HAMOPQGLO,
raiata, puydk Tunnel Han, 18-19.

précior la question orientale pour
constater.qu'il n'existe aucune yel-

; iéité de marchandage с lu z les
; Turcs, ces Européens s'aperce-
vront qu'ii y a tin pact-з nationa!

qui ne pourrait cire ni réduit ni

aggravé.
Nous croyons qu'il ne reste

qui paisse envisager la probabi ité de
conclu!e la paix dans les limites des

principes proposés par la note des A liés.
Ma s la porte est laissée ouverte pour les

négociations. Rien n'empêche que celle -

ci soient poursuivies. Seulement il ne

saurait être question d'aïmet ce avant

da f ore entrer les questions dans la voie
des réalisations.

La force prime le droit

Le Tevhidi-Efkiar reitère ouvt г

tement sa méfiance absolue en les

principes du droit mternational^
en les engagements internationaux

attcD/daut
Youssouî Kémai

LMléri est d'avis que les déc.'sioas
du conseil des Trois n'ont pas un

caractère définitif et veut consi-
dérer les puissances de l'Entente
non en qualité de puissances do-
minatrices mais d'arbitres dans ia
question du conflit turco-grec.

Nous ne pouvons avoir confiance en

l'impartialité de* giandes puissances lors-
que celles-ci s'erigent en autocrates.

La note des Alliés conimuniquée aux

Tuics confond les questions et subor-
donne la solution de l'une à l'acceptation
dr,s autres. :

Les Turcs ont été vaincus dans la

guerre générale mais n'ont-ils pas subi
personne | jusqu'ici leur châtiment ?

Les territoires que nous réc'amons
n'ont aucune importance pour les Alliés.
Ceux-ci se sont déjà trop occupés avec

les Turcs ces dernières années. Ils ont
d'autres politiques à régler.

— Le comité central du parti fasciste

adopta le po nt de vue de son leader Mus-

i-olini de ne pas troub er par des man'-

festat'ons les dfbats de Gênes, mais à

, oodition que les communistes renon

cent à toutes v liei é-. de démonstrations.
— Paris, 30 T H. R. — Le conseil,qui

s'est, tenu mercredi sous la présidence de
M MLlerand, étudia la question de la
nomination des

assisteront à

eu г réponse est attendue pour prendi
une décision.

Gbuuia i<a ijur-uju ия id i jes popjiations grecque
s trois délégués français qui I mu t

. ...
„

.
». ,

1 : Thrace et de 1 Asie Mme
;a conférence de Gênes, «

st attend"!© pour prendre -.font jamais à se suicu

PRESSE GRECQUE
Lis conditions de paix
Le Néologos, commentant les

conditions de paix proposées par
les puissances alliées, émet les ap-
prédations suivantes : -

,« Nous respectons le désir de l'Europe
de voir enfin lu paix rétablie en О ient.
Mais nous respectons plus encore notre

i-xistenoe nationale nos traditions et no-

tre d sir légitime da vivre une vie hu-
m a! ne à l'abri du cauchemar qui nous

étreint depuis des siècles.

Nous ignorons ce que va faire la Gièce
officielle. Ce que nous savons, c'est que
les popjiations grecques libérées da la

"

neure ne consenti-

suicider eh se livrant
de nouveau aux mains des Turcs.

la cause arménienne.

Chemin de fer d'Anatolie
Haïdar-Pacha — Ada-Bazar

La direction militaire de l'exploitation
du chemin de fer ottoman d'Anàtoli-
porte à la connaissance du pubiic qu 'à
partir du 21 octobre, le trafic de voyee
geurs, marchandises et bestiaux, qui s 'é-
teod actuellement sur le parcours Haïdar-
Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur le
tronçon de Yaremdja à Ada-Bazar, aux
risques et péi lis des expéditeurs ou desti-
nataires-

Les voyageurs empruntant les deux
tronçons devront se faire délivrer leurs
billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre
paiement des taxes y afférentes et s'a-
cheter ensuite à cette station de noo-
veaux billets pour leurs stations de des-
tination.

Le transport de bagages, chiens massa-
geries, marchandises, bestiauxd'expédiés
en grande ou en petite vitesse, un tron-
çon à l'autre, s'effectuera, sur base d'une
seule et unique documention, en port

... rr .

,. ^ т. „ ... T « >payé de la station de départ jusqu'à Ya-

ter- ? »r de Yaremdia 4 ia
[station de destination.

Le bateau ИАЕШАТЧА partira 5 L'oraire des trains mixtes et de таг-
mardi il avril à 10 o.a.m. pour^Inéboli, chandises desservant le parcours de liai-S uitaoun, Oidou, и erasounae/i t éb. zonde dar-Pacha à Ada-Bazar est fusqu'à

Patriarcat Œcuménique
TRIBUNAL SPIRITUEL

CITATION
Vladimir Yoqrievitch Hilimon, Chrétien

Orthodoxe Russe, ci-devant habitant à
Harcovo (Russie), actuellement de de-
meure et de profession inconnues, est in-
viré à comparai re le premier lundi d'au-
dience, trente et un jours après la publi-
cation de la présente citation, à 2 heures
après-midi, soit pêrsonellement, soit par
son fondé de pouvoirs légalement nommé,
par devant le tribunal Spirituel du Patriar-
cat, à la suite d'une demande en divorce
de sa femme, Catherine Léontievna Hili-

et Batoum.

Le bateau GMAZ partira sa-
medi 15 avril à 4 h. p.m. (ligne de luxe),
(voie canal de Gorinthe) pour Pirée,
Gorfou, Brindisi,Venise et Trieste.

Le bateauЮАИМЮЫА est atten-
du dans notre port le 7 avril et repartira
directement pour Odessa.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à ГAgence générale du LLOYB
TRIESTINO Galata, Moumhané.Téléph,
Péra 2127,on à ses Bureaux de Péra (Pé-
ra-Paiace) Téléphone Péra 2490, à Stam-
boni, Messadet Han, Téi Stamboul 235

; National Steam NTa\igatioD
Go Ltd of Greeèe

Ligne bi-mensnelle de Marseille
Le paquebot posteANHI£€PS a-tten- I

da de Mai sei'ile le mardi £8 mats par- !
lira des quais deGalata le samedi 1 avril
à 3 h. p.m. pour MARSEILLE touchant à j
Smyrne et au Pirée, acceptant des pas- j
sagers et marchandises. j
Pour tous renseignements s'adresser à j

f ia Compagnie de Navigation Nationale de jGrèce, Galata, Arabiau Han, 1er étage i
Tél. Péra 3240-324.. I

non-
vqï avis, fixé comme suit

Train mixte 1004

Hcàdar-Pacha-Ada-Bazar
Haïdar-Pacha départ 9.-
Pendik (arri v. 9.45

(départ. 5.55
Touzla départ 10.17
Guebzé € 10.50
Dil-Iskélessi € 11.11
Tavchandjil С 11.21
Héréké < 11.41
Yaremdja (arrivée 12.—

(départ 12.30
Dérindjé départ 12.56
Ismidt (arrivée 13.14

(départ 13.45
Buyuk-Eerb. < 14.39
Sabandja С 15.10
Arifié < 15.30
Ada-Bazar arrivée 15.50

Train mixte 1003

Ada-Bazar-Haidar-Pacha.

National Steam Navigation
Go Ltd of Gucece

LIGNE DE NEW-YORK
Le transatlantique

TUEMTSТОPI;ES
mon, chrétienne orthodoxe, Russe, habi-; tonnes 18.000, vitesse 18 nœuds, attendu]
tant à Constantinople, Péra, Rue Nou- de New-Yoïk le vendredi 31-mars parti-j
velle N0 7. Autrement ie procès contre raie dimanche 2 avril à 2 h. p.m. dircc-|
lui œra jugé par défaut. tement pour Gonsiantza.

Le présente citation sera pob'iéa suc-} T)e retour le mardi 4 Avril il partira des |
passivement dans trois Numéros des jour-|9uais DeGalata le mei et edi 5 Avril à g |

t « и ih. p. m pour NEW-YORK touchant!nanx hccleuasliki Alilhia » et Bosphore, à SMYRNE et LE PlRiiiE et acceptant)parus ici.
_ (des passagers et marchandises. (

Patriarcat œcuménique, le 15 mars 1922 1 pour tous renseignements s'adresser

Ada-Bazar
Arifié
Sabandja
Buyuk-Derb.
Ismidt

Dérindjé
Yaremdja

Héréké
Tavchandjil
Dil-Iskelessi
Guebzé
Toazla
Pendik

Haïdar-Pacha

départ
<

9,—
9.25
9 52
10.25

(arrivée 10.55
(départ 11.25
départ 11.43
(arrivée 12.—
(départ 12.30
départ 12.59

« 13.10
« 13.25
« 14.05
« 14.24

14.45
15.—
15.45

(arrivée
(départ
arrivée

Le Président
[Signé): Le Métropolite de
Néocésaree et Gotyora,

POLYCARPOS
Pour le 1er Secrétaire, le 5me

[Signé) : ATHANASE E. KAROULIS
Pour copie conforme
Le 2me Secrétaire
A, E. KAROULIS

(Sceau du Tribunal Spirituel du Pa-
cat).

Banque impériale Ottomane
AVIS

La BANQUE IMPERIALE ОТГО-
MANE porte a la connaissance du public
qu'elle a fait installer par la Maison
FiCHET, dans son Siège de GALATA,
une salle spéciale de Coffres-forts (Safes)
du tout dernier système, présentant
toutes les garanties de sécurité et de
confort.
Les Coffres-forts, qui sont de quatre

dimensions, peuvent déjà être piis en

location avec jouissance, à partir du 1er
Mai 1922.
Pour de plus amples informations, le

public est invité à se présenter au Ser-
vice des Tores de la BANQUE IMPE-
RIALE OTTOMANE ,

à G*iata, et à
faire prendre note dès à présent des de
mandes, qui seront servies suivant leur
o:dre d'insc iption.
Un tarif spécial et avantageux sera ap-

pliqué^à la clientèle.
En dehors de ces locations de Coffres-

forts, la BANQUE IMPERIALE ОТ-
TOMANE commuera, comme par ie

passé, â recevoir le Dépôt contre Gerti-
ficat, d'objets trop volumineux pour être
enfermes dans les compârtim* n's pris
en location. Ces objets sont conserves

dans une pièce blindée spéciale amena-

gée â cet effet.

à la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata, Arabian han, 1er étage.
Tél. Péra 3240-3J41.

Société de Transport Parîtime
« KOSSOVA »

Le paquebot rapide iKOSSOVA
battant pavillon yougoslave, muni de
[cabines de ire classe et de l'électricité
I partira le lundi 3 avril à 4 h. p. m. des
[Quais de Sirkédji pour Batoum, touchant
à Inéboii, Sarnsoun et Trébizonde, et

| au retour à Kérassun'dë, Ordou, Ounieh
itt Fatsa.
| Pour tous rense'gnements s'sdresser à
la Direction de la Socléli de Tianspoit
Maritime « Koisova » Stamboul Rihtim
han, N0 3. Tél. Stamboul 1268 ou. à Ga-
lata, Achille M. Stavridis & Go,' Phali-
ion han, N0 1.

Pour plus amples renseignements, sV
dresser au département commercial
Haïdar-Pacha.

Haïdar-Pacha, le 13 octobre 1921.
La Direction militaire de l'exploitation

BÀNQUENÂTIQNÂLE DE TURQUE
FONDEE EN 1909

Capital Lstg. 1,000.000
Siège Central à GONSTANTINOPLB
GALATA Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrai des Poste V
Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)

BUREAU DE PERA
Rue Cabrislan,

en face da Péra-Palace Hôtel
Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNB
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMÀ
Grand Rue de la Municipalitéi
Agence de Londres*

50 Cornhtll E. С. 3
La Banque Nationale de Turquie, qt i

s'occupe de tontes les opérations de ban-
gne, agit en étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société privi-
légiée anglaise),

Ses bureaux de GALATA et PERA met-
tent en location à des conditions avanta-
geuses des safes perfectionnés, de di-
verses dimensions, installés dans une
chambre forte.

Aucune suite n'est donnée au с

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et
l'adresse de l'expéditeur.

Location de Coffres-Forts
(SAFES)

Déposez vos objets précideux dans le
chambres-fort es des plus moernes de la
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du
VOL et de l'INCENDIE.
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m,

usqu'â 10 h. p.m. excepté les Dimanches.
Téléphone: Péra 3041.



LE BOSPHORE
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Avariés
APPRENEZ

qoe la guérison de votre triste mal ne

dépend plus que de vous, car les mer-

veilleuses découvertes modernes ont déjà
arrachés plusieurs millions de personnes
au fléau redouté. Cette cure indolore, ra-

pide, et d'un prix modéré n'interrompt en |
rien les occupations et s'effectue discré- ;

tement à la Clinique Parisienne (Galata, j
Haviar Han No 7 au-dessus de la grande

*

porte d'entrée) de 10-6 heures par deux

médecins spécialistes parisiens.

Conseil d'Administration
de la Dette Publique Ottomane

AVIS
Le 313me tirage des obligations des

Chemins de Fer de la Turquie d'Europe
(Lots Turcs) sera effectué en deux séances

publiques, les 30 Mars et 1er Avril à 10

heures a m. dans le local de la Dette Pu-

blique Ottomane, à Coostantinople, avec

le concours des délégués du Ministère des

Finances, du Ministère des Travaux Pu-

blics et de la Banque Impériale Otto-

mane.

Constantinople, le 1er Mars 1922.

Ministère des finances
AVIS

Le public est informé que pour parer
à l 'insuffisance de la réserve des Billets

de monaaie de la 6ème Emission, desti-

née à l'échange des billets usés ou dété-

riorés, le Gouvernement Impérial Otto-
man, d'accord avec le Conseil d'Adminis-

tration de la Dette Publique Ottomane,
a décidé d'utiliser, en vue du dit échange,
des Billets de monnaie de 2 Ii2 et 5

Livres turques prélevés sur la réserve,
constituée à la même fin, de la 7ème

Emission en surchargeant ces billets,
au verso, de deux estampilles de forme

rectangulaire et portant respectivement
en turc et en français la mention «6ème

Emission».
Cette mesure ne modifie ni n'augmente

en aucune façon le montant de la mon-

naie fiduciaire émis à ce jour.

Avis
L'Administration de la Dette Publique

Ottomane met en adjudicalion, par sou-

mission sous pli cacheté, la fourniture de

3.500 kilogrammes de douilles en plomb.
Les personnes que cet avis pourrait in-

téresser sont invitées à se présenter au

bureau de l'Economat pour prendre con-

naissance du cahier des charges.
L'adjudication aura lieu le 18 avril

1922, à 2 heures p. m.

L'Administration de la Dettte Publique
Ottomane met en adjudication, par sou-

mission sous pli cacheté, la fourniture de

5 500 boîtes en carton dites « eoulakli »,

pour la conversation des timbres.

Les personnes que cet avis pourrait'
intéresser sont invitées à se présenter a«
bnreau de l'Economat pour prendre con-

naissance du cahier des charges.
L'adjudication aura lieu le 18 avril

1922, à 2 h. p. m.

Avec le printemps, les fêles
approchent.
C'est pourquoi une visite s'impose

AU RAFFINÉ
dont la réputation n'est plus à

faire.
Etoffes de toutes nuances et des

meilleures fabriques anglaises,
coupe irréprochable, élégance re-

connue, tout concourt à faire de

cette Maison, celle où tous vont

s'habiller.
Deurt-Yol Azî, en face du

Khédivial Palace, Grand'Rue
de Péra

GRANDE

Vente aui Enchères Publiques
(Vente exceptionnelle)

Demain, dimanche , 2 Avril 1922., à

10 heures du matin, il sera procédé à la

vente aux enchères publiques de tout le

mobilier se trouvant dans l'appartement
Salbz Ohanès Pacha, No 4, sise à Péra,
Grand'Rue Pancaldi (Altoun-Bakal) en

face de l'école liai bié, près de St Esprit.
Consistant en :

Garniture de salon,meubles pour salon,
bahut Boule, jardinière Boule, superbe
salle à manger en acajou viennoise,
chambre à coucher en acajou «Mapies»
lits en bronze, pendule, paravent japo-
naise, objets d'art, bibelots, cristallerie

Baccarat, bureau ministre noyer sculpté,
glace, armoire à glace, garniture de bu-

reau, tabourets nacrés, samovar, bureau

pour dame, colonnes moucharabi, table

gigogne, rideaux, chaises, lavabos,
vases, Tapis Sarouk, Aikan, Férahan et

Kilimes Alep.
La vente se fera au comptant. L'ac'ne-

teur payera 3 oio en sus comme droit de

criée.
Y. Portugal

Commissaire Priseur
63,Grand'Rue de Péra 63,

vis-à-vis du Cinéma Cosmograph

2me GRANDE

Vente aux Enchères Publiques
(Vente exceptionnelle

pour cause de départ)
Demain dimanche 2 Avrii 1922, à 10

heures du matin, il sera procédé à la

vente aux enchères publiques de tout

le mobilier se trouvant sise à Péra, Rue

Imam No 4 (entre les rues Agha-Djami
et Misk).
Consistant en :

Garniture de salon en acajou moderne,
deux chambres à coucher complètes
noyer Louis XV, chambre à coucher en

acajou Viennoise, deux chambres à cou-

cher Bébé, uue chambre à coucher la-

qué Marie Antoinette, Argenterie fine

contrôlée bibelots, objets d'art, colonnes,
guéridons, rideaux, sofa, canapés, Lustres
pour é'iéctricité, Garniture de bureau

Sèvres,porte-manteau, bureau pour dame,
commode, poêles, statues, tableaux,
vases à fleur, toile-cirée, batterie de cui-

sine etc. etc.

Tapis Persans et d'Anatolie — PIANO

La vente se fera au comptant. L'ache-
payera 3 0[0 en sus comme droit de criée.

Y. Portugal
Gommissaire-Priseur

63, Grand'Rue de Péra 63

eu face du Cinéma Cosmograph

JEAN SÛFIÂNOS
Marchand tailleur

PERA, Place du Tunnel, No в

Tissus anglais et français. Cos-
tûmes et nouveautés de la saison.

Coupe anglaise et américaine

gantant le corps. Travail soigné.
Anivage des Etoffes haute nou-

veauté pour la saison d'Eté.

Prix raisonnable et réduit.

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

No 326.— Adjudication définitive du lundi, 3 Avril 1922

Au dépôt de Suleymanié : 100 selles de bêtes de somme.

Au dépôt de rh ses non confectionnée de la fabrique de Zeï-

tin-Bournou : 28 creusets de 190 kilos, 183 creusets de 150 à

175 kilos.
Au dépôt de Saradjkhané : 700 creusets de diverses dimen-

sions du No 6 au No 30, 6000 divers 1ers à cheval avec les clous,
20.000 kilos de fer pour ferrer les chevaux,60 couvertures blanches

longues de 5,90, larges de 3,80, 300 couvertures de voitures,
1000 kilos de vieux cuivre, 160 fers à repasser électriques, 17 pe-
tits moteurs.

Au dépôt de transports de Yildiz: 25 balles de toile cirée sa-

biée (koumlou).
Au dépôt de fortifications de Piri-Pacha: 2226 pieux de (pa-

lasses), 1977 pieux ordinaires.

A la fabrique de tissus de Defterdar: 2500 plaquettes en ciment.

Au dépôt de constructions d'Akhir-Capou: 4000 kilos de pon-
trelles usagées, 1250 kilos de tôle noire rouillée, 25 tas dont chacun

composé de 4 pièces, 330 kilos de planche de tôle galvanisée de di-

verses dimensions, 3000 kilos de fer pour grillage usagé, 540 kilos

de cercles pour balles et fûts.

1348 kilos de planches de tôle noire de diverses dimensions.

No 327,— Adjudication du mardi, 4 Avrii 1922

A la Centrale des Enchères (Sandal Bézesten) : 36 tableaux
dessins et écritures à l'huile.

E. G. PAUER & G"
Siège Central: GÊNES

SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Fiume, Prague, Vienne

Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smgrne, Samsoun.

DIRECTION GENERALE POUR L'ORIENT
Brzeroum Han, Stamboul, Téléphone: Stamboul 1175.

Heprésentants exclusifs des:

J. ARON &Со INC. (New-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unlone Stearlnerîe Lanza GÊNES.Les plus grandes fabriques
de bougies et savons

J. Pradon et Cie. MARSEILLE. Coloniaux, sucres, riz et

tous les produits français.
Santos Amaral Lida LISBONNE.La bien renommée fabrique

de sardines et de conserves aliaires, ment
Fabrîche Galettine de TURIN.Les fameux chocolats « Stel-

one » biscuits et cacao etc., etc.

Avant déplacer vos ordres pour n'importe quel article téléphonez àSt.1175

GRANDE GRANDE

Vente aux Enchères Publiques Vente aux Enchères Publiques
Demain dimanche 2 Avril 1922, à 10

heures et demie du matin, il sera pro-
cédé à la vente aux enchères publiqoes
au plus offrant et dernier enchérisseur
de tout le luxueux mobilier appartenant
à une famille très connue ot se trouvant

dans sa demeure sise au No 5, apparte-
menls Ereyli, Rue Sira Selvi, Péra (vis-à-
vis de l'Hôpital Anglais).

Ces meubles consistant en :

Salon laqué mignon, belle chambre à

coucher de fabrication anglaise, meubles

pour salle à manger, chambre à coucher
et salon, buffet en noyer de style anglais,
canapés en maioquin, table a manger,
chaises pour salie à manger, armoire à

glace, lit en Ьгопгэ avec sommier an-

glais, lits en fer, lit pour enfant, canapé
et fauteuils en velours, rideaux en ve-

lonrs et en soie,poêles en fer et en faiVnce

colonnes, bergère, canapés et fauteuils

américains, table Vernis-Martin, porte-
manteau, lavabo, service de cuvette,
matelas, coussins,^couvertures, batterie

de cuisine, toiles-oiièes etc. etc.

Superbes Tapis Boukhara, Sivas,
Tebriz et d Anatolie, Argenterie fine,
service de table en métal blanc argenté,
Magnifique Piano de la fabrique renom-

mée Ibach Sohn.

La vente se fera au comptant, L'ache-
teur paiera 3 oio en sus comme droit de

criée.
Commissaires-Priseurs

Babikian Frères et Mïgherditch
Grand'Rue de Péra No 59.

Téléphone Péra 3249
Succursales

Péra, Rue Taxim 2

GrandRue de Péra No 42

Cie Aaoàymed' Assurance
au Pirée

Assurances contre les risques
d 'Incendie et contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Constantinople :

Etienne Zicaiiotti et Fils
Minerva Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

BANQUE COMMERCIALE
DE GRÈCE

SOCIÉTÉ ANONYME SIÈGE A ATHÈNES

Capital, Réserves et Bénéfices non repartis JDrs. 32.386.756.45
Réserves Latentes sur Porte feuille, Titres

et Disponibilités en change, environ » 40,000.000

Avec 19 Succursales

S'occupe de toutes opérations de Banque
L'inauguration de la succursale à Constantinople aura lieu

le 1er Avril. Galata, Rue Voivoda vis-a-vis de la Banque Natio-
nale de Turquie.

Directeurs
A. Michailidès N. Christofidès

Vente exceptionnelle
Demain dimanche, 2 avril 1922,^ à 10

h. du matin, il sera procédé â la ven.e

aux enchères pub Iques au plus offrant et

dernier enchérisseur de tout un mobilier
riche appartenant à Mme lungermann se

trouvant actuellement exposé dans la salle

de la fabrique Damadian (ancienne mai-

i son Narlien) sise à Nichantache (la se-

! conde rue à droite après l'ancien Casino

\ Osman Bey) Rue Ahmed Bey No à gauche
| (entrée de la fabrique par le jardin).

Le mobilier se compose comme suit ;
'

Garniture de salon laqué étoffe en soie,
2 garnitures en osier différentes, meubles
de chambre à coucher, de salle à man-

ger, et de bureau,divan en velours avec

dossier, lampadaire, armoire à glace,
garde-robes, toilette à glace, étagères,
bain comp'et avec thermosiphon en

cuivre, lits et sommiers, tables, biblio-
thèques vitrées, porte-ombrelles et porte-
manteaux à glace, co.onnes, glacière,
batterie de cuisine, etc. etc.
Superbe Piano «Bremitz» cadre en fer,

cordes croisées.
La vente se fera au comptant. L'ache-

teur payera 3o[o en sus comme droit de

criée.
Consjple, le 31 Mars 1922.

Georges Athanassiadls
Commissaire-priseur-expert
Péra, Rue de Brousse, No 2в

Offres et Demandes]
On demande correspondant expéri-

menté pour correspon-
? dance française et italienne, connais-

| sant le grec. S'adresser aux bureaux du

I journal aux initiales N.I1. 593

Banque Hollandaise
kiff

, , ; S'adresser aux Frères Maristes

лшпеггапее, française de garçons à Scutari.

PrnfflÇQPîir ^'anglais des écoles fran-
Г lUIuuuuUI çaises de Scutari) é tan t

libre dans les après-midi donnerait volon-
tiers des leçons particulières d'anglais.
S'adresser aux Frères Maristes de l'école

607

Capital: Fl. 25,100,000 dont entièremen ?

versé: Fl. 5.100.000

Siège Social : Amsterdam.

Succursales : Barcelone-Constan-
tinople-Gênes.

Fondation de : Rotterdamsche

Bankvereeniging (Capital et Ré-
serves : Fl. 110,000,000).

La Succursale
de Constantinople

Galata, Rue Voïvoda No юз

TÉL. PÉRA 2121i2

Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE j

ÏSUCRESâ CAFÉS *'

{У!ППо1р||Г demande chambra meublée
iilUlIdSuUI avec jrja jn ctjez bonne fa-

mille centre Péra. Adresse Agopian Han

Galata, 3me étage, No 1-2. 606

Пп рЬ й ГРНЯ nne i0una servante par-
UN uHulullu lant l'ai emand et le turc.
S'adresser sous «SERVANTE» Publicité
Hoffer, Samanon et Houli, Kahrôman
Zadé han, rue Bab Ali, Stamboul. 612

МаМкмМЭМжйгаЯс? •

'

1
| Si vous avez des affaires en

| sucres et cafés adressez-vous ^
f à M. Antoine Moscopoulos ?
^ Kévendjoglou Han No 1. É
|

"

Téléphone 1887. Ç
à courtier et expert spécialiste É
è en sucres et cafés ?
É (Jne longue expérience de
É trente ans garantit l'exécution $
I ponctuelle de vos ordres. I
f $
i m-ш&- mm

g
и , ..тдмтш

Prière à nos correspondants de )
n'écrire que sur un seul côté de la Д |0У6Г frand® Bâtisse en pierre d

, ... j deux étages, pouvant servi

feuille j (je Dépôt, Atelier, Fabrique etc., sise su

i""г. 5 le quais de Pacha Liman, Scutari.S'adree
n > i тл • Me lc l 1 ser No 18-19, Buyuk TunnelHan r aiata
Gérant Djemil bioulfl,: avocat | Téléphone Péra 721.

grande et belle mai-
V^J lui С son é deux entrées,

située à Ortakeuy, Tachmerdiven à 100

pas de la station de Tramway avec 18

chambres, 3 salons, cuisine, buanderie,
bain turc, grand jardin avec demi mas-
sourah d'eau douce, bassin, sapins, ro-
siers et arbres Jruitiers.

S'adresser à Galata Buyuk Tunnel Han,
No 18-19, Teléph. Péra No 721.

Д I П I j С D grande et belle mai-
H L U U L 11 адц ^ deux entrées,
située à Ortakeuy, Tachmerdivin près
de la station de Tramways avec 18 cham-
bres, 3 salons, cuisine, buanderie, bain

turc, grand jardin avec arbres fruitiers.
S'adresser à Galata Buyuk Tunnel Han'

\ No 18-19, Téléph. Péra No721

On demande aESocjé 0°or an
1 grand Casino si-

tué au centre de Kadikeuy et faisant 120
Ltq de recettes par jour. On serait aussi
disposé à une vente totale.
S'adresser à Galata Buyuk Tunnel Han

:No 18-19. Téléph. Péra 721.

FEUILLETON DU «BOSPHORE» N. (S j
MHS TROIS CENTS 1RS

Nouvelle inédite

par

PIERRE MILLE

[Suite)

Mais ces villages, qui avaient di-

minué de nombre, étaient d'autre

part plus populeux qu'auparavant,
les plus petits,les moin3 susceptibles
par leur position de résister à une

attaque, ayant été abandonnés. Voilà

comment Cheuzi, qui ne comptait
pas cinq cents habitants à l'époque
de la civilisation, en avait mai»-

tenant plus de quinze cents. Au

confluent de deux rivières, dont le

cours le protégeait du nord-ouest au

nord-est, ouverte seulement au sud,

c'était devenu une petite cité ramas-

sée sur elle-même, toute tassée, pas

plus étendue en superficie qu'autre-;
fois, faite de petites rues étroites

et tortueuses, avec des ;<• maisons à

deux ou trois étages : mais on réser-

vait derrière chacune d'elles, autant
que possible, une cour inté-

rieure où l'on parquait les ani-

maux, les instruments de culture, les
récoltes engrangées. Quelques habi-

tations des temps anciens subsis-

taient, surtout quaud elles étaient

fort antérieures à l'époque du Grand

Fléau, remontant au XVIfè ou au

XVlIIesiècle; mais les constructions

économiques d'une date postérieure
s'étaient effondrées. On en avait, a

leur place, édifié de nouvelles, que
1 fimpérilie même des bâtisseurs avait

rendues plus massives. Elles avaient
des volets de bois plein, parcés d'où-
vertures pour laisser passer la lu-

mière, sans vitres," car ces paysans
'ne pouvaient plus se procurer de

verre, en "considéraient même les

fragments comme une matière pré-
:cieuse, qui servait à l'ornement En-

fin la coutume commençait à s'iù-
.troduire d'y remplacer l'escalier par

une échelle qu'on pouvait retirer^
de façon à s'opposer plus efficacement
à un assaut en se réfugiant à l'étage
supérieur, où l'on entassait des den-

rées, et le р1из qu'il se pouvait du

produit -les moissons.

Henny s'arrêta chez Pafot, son plus
proche voisin : il avait besoin d'un

coup de main pour la réparation de

sa porcherie. La coutume de l'en

tr'aide bénévole s'était peu à peu in-

troduile, par nécessité, chez les

Champiards : sauf quelques indis-

pensables artisans, forgerons, tisse-

rands, potiers, il n'y avait

plus d'ouvriers de métier, chacun ne

pouvant tire sa nourriture que du

travail de la terre, ce qui du reste en-

courag^ait le père de famille à mul-

tiplier le nombre de ses enfants pour

profiter de leurs bras. Encore, aux

tisserands fallait-il fournir le chanvre
ou la laine, tout fiiés, aux potiers

charroyer la glaise. La division du

travail est chose des villes. A aucune

époque elle ne s'était fermement éta-

blie dans les campagnes. Depuis la

grande crise, elle en avait entière-

ment disparu.
Pafot, qui jadis se fut appelé Par-

fond, répondit à Hsnny qu'il rentrait
ses foins, mais que, des le lendemain

1 lui enverrait «un prisonnier». On

donnait ce nom à une catégorie d'ha-

bitants devenus pratiquement les

esclaves de la commanauté ; captifs
faits au cours des combats que si sou-

vent le village était obligé de soute-

nir. Ils étaient employés à des travaux
d'intérêt général ou bien prêtés à des

Champ ards. Un assez grand nombre
d'entre eux étaient Russes,Allemands
même Chinois. Mais si, par une

chance assez fréquente, il arrivait

qu'une fille de Cheuzi leur accordât
ses faveurs, les enfants qu'ils engen-

draient naissaient libres, tant la con-

ception du véritable esclavage avait

disparu des mœurs. C'était là une des

rares traditions qu'eussent gardées
les Champiards sans même s'en dou-
ter de l'époque à jamais abolie où

l'on estimait qu'en aucun cas un

homme ne peut devenir da propriété
d'un homme.

Mais graduellement ces al-
liances modifiaient le type de la race

en même temps qu'elles précipitaient
la déformation du langage, h n'était
pas rare que les Cheuziens eussent à

cette heure les yeux bridés, les pom-
mettes saillantes, le visage plus ou

moins triangulaire. Cette évolution
du type s'était accentuée après le sac

de Cheuzi, deux générations aupara-
vant, quand le bourg avait été pris
par les Voleurs de la Ville, beaucoup
d'hommes avaient été tués, presque
toutes les femmes violées par les mer-

cenaires chinois des révolutionnaires,
Cependant chose singulière, ces gens
d'une race nouvelle continuaient de

se dire Français : l'idée que le pays,
un pays dont ils ignoraient pour-
tant les limites et la configuration,
était à eux rien qu'à eux demeurait
dans leur esprit, obscure mais pro-
fonde, indéracinable, Ils étaient les

gens de France.

Henny, après sa visite chez Pafot,
rentra chez luf. La porte faite de ma-

driers assemblés grossièrement, mais
solide, affermie de lourdes traverses,

j était fixée la nuit, ou en cas de tiéces-
i sité, par une forte barre de bois ; le

\jour, close d'un nœud de corde: il n'y
avait plus de serrures, c'était de fou-

vrage trop savant même pour le fier

forgeron Henny défit le nœud ..

j Сз logis avait dû être une demeurç

a^sez vaste, opulente, à deux corps d
bâtiment en retrait l'un su»- l'autri
L'un d'eux, en ruines, ne portait pli
guère que le gros œuvre de sa toiture
l'autre avait été entretenu, réparé pi
les aïeux d Henny et par !ui-mèmi
dans la misérable шезиге dçs me

yens dont on disposait. Comme ai

leurs dans le bourg, les vitres avaiei
fait place à des volets de bois pleii
La plupart des portes intérieure:
dans les pièces, manquaient.
En hiver, il était beaucoup pli

difficile de s'y chauffer que dans к

maisons, de type différent, que h

Champiards avaient appris à con

truire, où de larges hottes de cbj
minée permettaient d'entasser de gro
ses bûches ; ces foyers de l'époqi
civilisée, destinés à un autre corr

bustible,?ou conservés seulement poi
l'apparat, car on eût pu retrouvi
dans les caves les traces d'un calor
fère, ne procuraient qu'une faib!
chaleur...
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